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16 à Son Ex(;('lleuoo de dissoudro le parlornent, car ils ojit

alors i)liué iii Couronne dans ct'ttu pémblH position d'être

obligô»i dt' manquer de parole envers les Communes et le

peuph'.
Pur l'acte du ('«'Us électoral, le gouvernomi'nt s'est

emparé pratiquimeut de la préparation a?niuel!e des lis-

tes devant servir à 1 el*(;tion des numUns de la Chaml»re
des Communes, au lieu de se servir des listes prépurées

par les autorités municipales.

Il est l'ortem ni à désirer que les listes soient prépa-

rées et révisées au moins une i'ojs \r.\r an, pour la ruison évi-

dente que d«'s milliers del'.L urs attei^rncu,! chaque an-

née, l«mr majorité ei à l'âge dl^-xenier leurs droits politi-

ques.

Pendant la dernière sessit)n, le gouvernement a pré-

senté un l)ill décrétant que l'on ne j)r<Hèderait pas à la

préimrution di's listes qui devaient étn laites au nu:)is de
juin dernier, en donnant pour raison qu'il ne devait pas y
avoir d'élections générales avant la révision des listes qui
devaient être, laites au mois de juin de cette année.

Sur l'assurance qui en l'ut alors donnée par les minis-

tre de la Couromu', 1»' pailement consentit à accepter cette

pro{)Osition et ne lit pas d'opposition. Il en résulte qu'au-
jourd'hui que le parlement est dissous, des milliers d'élec-

teurs ({ui légalement avaient droit de vote ne pourront
pas maintenaui l'exeiier. Le parlement n'a jamais fait

aux avis<'Urs de îSa Majesté l'injure de supposer qu'ils

n'étaient pas sincères quand ils luilireut cette proposition,

€t s'il avait cru que la parole qu'on lui donnait au nom de
la Couronne devait élr«.- violée et que k's électeurs pou-
vaient être av)pe]és à voter d'un moment à l'autre, il n'au-

rait pas accepté la proposition du gouvernement, et il

aurait exigé que la revision Tût i'aite selon l'usage. 11 est

évident que dans ces conditioris, on n'aurait pas dû con-

seiller de se servir du pouvoir d(^ dissoudre le parlement
sans une raison impérieuse, urgente et pressante. J'ad-

mets que si un événement extraordinaire avait eu lieu

tout à coup, nécessitant l'opinion immédiate du peuple, on
aurait pu dissoudre les Chambres, bien que l'on se fiit

adressé à un électorat incomplet ; mais cet événement a-t-

11 eu lieu ? Non, pas même d'après les aviseurs de lai

Couronne eux-mêmes, et j'accuse ces hommes qui rejettent

toujours sur leurs adversaires tout l'odieux de la déloyauté,
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